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Homélie du dimanche 12 novembre 2023  
32e dimanche du T.O. 

Mt 25, 1-13 
 

 Dans la vie, il faut avoir un but sinon la vie n’est pas intéressante, on tourne en rond, on n’avance 
pas alors qu’avec un but on va de l’avant, on sait où on va. Oui à tous les âges, donnons-nous un but à 
atteindre, et ce n’est évidemment pas le même quand on est enfant, quand on est jeune, quand on est adulte 
et quand on arrive à un certain âge. Ma première question est donc celle-ci : quel est le but principal qui 
donne sens et dynamisme à votre vie actuelle ? 
 Une fois qu’on a défini notre but, le deuxième problème c’est de se donner les moyens de 
l’atteindre, et c’est la leçon de la parabole que nous venons d’entendre : les dix jeunes filles ont toutes le 
même but : aller à la rencontre de l’époux, l’accueillir pour ensuite aller fêter son mariage ; cinq d’entre elles 
sont prévoyantes, elles ont prévu le moyen nécessaire, la réserve d’huile, pour passer toute la nuit à fêter les 
noces de l’époux avec leur lampe allumée, mais cinq autres sont insouciantes, tête en l’air, elles n’ont pas 
pensé que la nuit sera longue et oublié la réserve d’huile, du coup elles ratent la nuit de noces.  
 Avoir un but dans la vie, c’est bien, c’est nécessaire, c’est indispensable mais, se donner les 
moyens de l’atteindre c’est mieux, et c’est ça être prévoyant. Les moyens pour atteindre notre but, sont 
peut être des moyens matériels, il faut prévoir le financement de notre projet de vie mais j’insisterai aujourd’hui 
surtout sur les moyens spirituels, les qualités à développer en nous pour atteindre le but que nous nous fixons. 
Comme il y a cinq filles prévoyantes, je pense qu’il y a au moins cinq qualités à développer en nous 
pour avoir des chances d’atteindre le but de notre vie actuelle : la patience, la prudence, la confiance, 
la vigilance et l’intelligence. Oui pour moi se donner les moyens d’atteindre notre but, être prévoyant, c’est 
être patient, prudent, confiant, vigilant et intelligent 
 

 Pour atteindre le but de notre vie, cultivons la patience. Dans tous les domaines de la vie, on n’a 
jamais tout, tout de suite, il faut toujours du temps, beaucoup de temps avant d’obtenir ce qu’on 
espère. Avant de cueillir le fruit, il faut le laisser mûrir, patienter ! Les jeunes filles qui attendent l’époux, 
attendent, attendent longtemps, patientent avant que l’époux n’arrive. Il se fait tellement attendre, il 
tarde tellement qu’elles s’assoupissent et même s’endorment, mais elles ne s’en vont pas tant qu’il 
n’est pas là, et c’est ça la patience : on n’abandonne pas, on ne s’en va pas, on reste là, on persévère 
jusqu’à ce qu’on obtienne ce qu’on souhaite. Que ce soit dans la vie familiale, dans la vie 
professionnelle, dans la vie religieuse, ne recherchons pas à avoir tout de suite des résultats, ne 
brûlons pas les étapes au risque de se brûler les ailes et j’ai vu ça dans bien des domaines : j’ai vu des 
jeunes très doués en sport qu’on a bousillés et qui n’ont jamais pu faire une carrière sportive parce 
qu’on avait voulu en faire des champions avant l’heure ! J’ai vu des jeunes très dévoués au service des 
autres à qui on a trop donné de responsabilités qui les ont écrasés et qui ont alors tout abandonné. J’ai 
entendu aussi des chrétiens qui disent que la formation d’un jeune qui veut être prêtre est trop longue : 
7 ans et qu’il faudrait aller plus vite car on a un trop grand besoin de prêtres, mais après on se plaint 
que les prêtres ne sont pas assez formés ! Oui dans tous les domaines on voudrait avoir tout de suite 
les résultats qu’on espère mais si on brûle les étapes, si on ne laisse pas mûrir le fruit, on perd tout, 
alors patience, patience : pour atteindre le but de notre vie, prenons le temps qu’il faut pour 
faire bien les choses, tout ce qu’il faut comme il faut, vérifions si tout est bien fait au bon 
moment, et les résultats viendront en leur temps. 
 

 Pour atteindre le but de notre vie, cultivons la prudence, allons ni trop vite ni trop lentement car 
si on va trop vite, on risque de se casser la figure, et si on va trop lentement, on risque de ne jamais 
arriver ou d’arriver trop tard où on veut aller, c’est l’histoire du lièvre et de la tortue. Donc pour 
atteindre notre but, il faut avancer au bon rythme, calmement mais sûrement ; et la prudence, 
c’est aussi ne pas prendre trop de risques, c’est être mesuré en toute chose, y compris dans la 
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générosité et c’est la sagesse des filles prévoyantes : on leur reproche parfois d’être égoïstes, de 
n’avoir pas la générosité de donner de leur huile aux insouciantes mais si elles le font, si elles donnent 
une grande partie de leur huile, elles prennent le risque de n’avoir plus assez d’huile ni pour elles ni 
pour les autres et alors tout le monde sera perdant. Être prudent, c’est être sage, mesuré, ne pas 
prendre trop de risques y compris le risque d’être trop généreux. Donc avançons vers le but de notre 
vie, ni trop vite, ni trop lentement, calmement et sûrement, en calculant bien les risques que 
nous prenons, en restant sages et mesurés. 
 

 Pour atteindre le but de notre vie, cultivons la confiance, la confiance en nous parce que si on n’a 
pas confiance en nous, si on se dit qu’on n’y arrivera jamais, c’est sûr qu’on n’y arrivera pas mais 
aussi et surtout la confiance en Dieu. En effet quand on est croyant, on pense que le but qu’on se 
donne, c’est celui qui correspond à la volonté de Dieu, à ce que Dieu veut de nous, donc on ne peut 
qu’avoir confiance en Lui, il nous aidera à atteindre le but qui correspond à sa volonté. Et puis bien 
sûr, il faut avoir confiance dans les autres : pour atteindre notre but, quel qu’il soit, on a besoin 
d’être conseillé, encouragé, soutenu, aidé, faisons confiance aux autres pour qu’ils nous conseillent, 
nous encouragent, nous soutiennent, nous aident. 

 

 Pour atteindre le but de notre vie, cultivons la vigilance, Faisons attention à ce qui se passe pour 
être prêts à réagir comme nous y invitait l’antienne de l’Évangile : « Veillez, tenez-vous prêts : c’est à 
l’heure où vous n’y pensez pas que le Fils de l’homme viendra. » L’époux est arrivé bien plus tard 
que prévu mais les filles prévoyantes étaient prêtes et avaient tout ce qu’il fallait pour 
l’accueillir, elles ont pu entrer par la porte qui leur était ouverte alors que les filles insouciantes 
ont vu plus tard la porte fermée : « Celles qui étaient prêtres entrèrent avec l’époux dans la salle de 
noces, et la porte fut fermée ! » Être vigilant, c’est donc veiller, faire attention pour entrer par les portes 
qui s’ouvrent, c’est sentir les bonnes occasions, les bonnes opportunités. Quand on a un but, on 
avance mais il y a des moments où on bute sur des portes fermées, sur des impasses, des chemins 
sans issue. Et puis au contraire il y a des moments où les portes s’ouvrent, où  ce qu’on espère devient 
possible, il faut alors ne pas attendre mais y aller, prendre les bonnes décisions, les bonnes initiatives. 
Dans la foi, on peut voir dans ces opportunités, ces portes qui s’ouvrent, des signes de Dieu. Pour 
atteindre notre but, oui soyons vigilants, attentifs aux signes de Dieu, aux évènements par lesquels 
Dieu nous dit : « Vas-y » ! Avance ! Décide ! Ose ! Entreprends ! ou au contraire : « Arrête ! Repars sur 
une autre route ! Change de cap, d’orientation ! » 

 

 Enfin, pour atteindre le but de notre vie, faisons preuve d’intelligence, cherchons à comprendre 
ce qu’il faut faire pour nous adapter et faire face à tous les imprévus. La vie n’est jamais un long fleuve 
tranquille ou un chemin tracé d’avance qu’il suffit de suivre pour arriver là où on veut, rien ne se passe 
exactement comme on a prévu. Par conséquent, quand on est face à des imprévus, à des 
évènements complètement inattendus, il faut réfléchir, faire fonctionner notre intelligence pour 
trouver le meilleur moyen de nous adapter et d’avancer ainsi vers notre but. Être prévoyant, c’est 
donc prévoir les imprévus, en n’étant pas rigides mais souples, adaptables et assez intelligents pour 
trouver la solution à tous les problèmes qui se poseront ! 

 
Si nous voulons comme les cinq filles prévoyantes goûter la vie, faire de la vie une fête, donnons-nous 

toujours un but personnel à atteindre mais en même temps donnons-nous les moyens de l’atteindre en étant 
patients, prudents, confiants, vigilants et intelligents, et un jour ou l’autre ou même une nuit l’époux finira par 
arriver, c'est-à-dire les résultats espérés finiront pas arriver, notre vie sera réussie !  
 

Amen ! 
 

René Pichon 


